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grandeurs et misères d’une victoire





« La consigne est d’écouter autour de vous,
sans cacher votre opinion, bien entendu, mais
en ne l’indiquant qu’avec la discrétion convenable. Au Président de la République américaine de dire la parole définitive quand l’heure
sera venue. »

Le général que j’envoyais en Amérique ne parlait pas l’anglais. Mais il était accompagné du
colonel Fagalde, officier très compétent, particulièrement propre, en la matière, aux fonctions d’interprète.

Le 9 mai, je télégraphie à M. Jusserand : « Vous vous plaignez avec grande raison que les
dispositions prises par la Conférence d’Abbeville soient insuffisantes. C’est que cette Conférence n’a été qu’un interminable débat entre
M. Lloyd George, moi-même et le général
Pershing, lequel défendait obstinément la thèse
de la prompte venue des services accessoires, en
alléguant que le peuple américain et le gouvernement de Washington désiraient avant tout
la constitution d’une grande armée américaine.

« Lorsque le général Pershing nous avait concédé que des troupes d’infanterie et des unités
de mitrailleurs viendraient avant tout en juin,
il refusait obstinément de nous faire la même
concession pour juillet, et tout ce que nous
pûmes obtenir fut qu’au commencement de
juin cette question serait de nouveau soumise à nos délibérations. »

Le 17, j’expédie un télégramme à M. Lloyd George :

« Les dispositions qui ont prévalu à Abbeville
doivent être révisées en vue de nous faire envoyer dans le plus bref délai possible un chiffre
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